
28

L’a
pp

el
 3

62
 - 

D
éc

em
br

e 
20

13

Eh ben ma foi

Lorsque le pape François désire une 
Église pauvre pour les pauvres, il 
n’est pas mû par une vision naïve 
de la pauvreté. C’est, au contraire, 

qu’il veut que l’Église se désolidarise d’un 
système économique qui engendre la 
pauvreté. Lors de sa visite à Cagliari en 
Sardaigne, le 22 septembre dernier, ému 
par le chômage local, il a émis une très 
claire condamnation de ce système. « Il ne 
s’agit pas, a-t-il dit, d’un problème propre à 
l’Italie ou à l’Europe. C’est la conséquence 
d’un choix mondial, d’un système écono-
mique qui provoque cette tragédie, un sys-
tème au centre duquel se trouve une idole 
appelée argent. Nous ne voulons pas de ce 
système économique mondialisé qui fait 
tant de mal. Hommes et femmes doivent 
être au centre, comme Dieu le veut, et non 
pas l’argent. »
Comme est réconfortante cette vision théo-
logique fondée sur une foi en l’homme, 
sans laquelle il n’y a pas de vraie foi en Dieu ! 

SUPRÉMATIE DE L’ARGENT

Le caractère pernicieux du système éco-
nomique actuel n’est pas seulement qu’il 
engendre la pauvreté, mais bien qu’il 
a créé un monde où toutes les valeurs 
humaines sont subordonnées à la crois-
sance économique et au Dieu de l’argent. 
Le Qatar est un pays minuscule dont per-
sonne ne parlerait s’il n’était assis sur une 
énorme nappe de pétrole et s’il n’utilisait 
cette manne pour imposer l’hégémonie 
du système économique libéral dans une 
large partie de l’univers. L’importance 
du rôle politique et diplomatique de 
l’émir du Qatar dans toutes les crises qu’a 
connues le monde arabe au cours des 

dernières années (une importance tout à 
fait disproportionnée à sa dimension) est 
une icône de cette suprématie de l’argent 
sur toutes les autres valeurs humaines.
Cette pétromonarchie absolue, d’une 
dimension d’environ les deux-tiers de 
la Wallonie, a une population de moins 
de deux millions d’habitants, dont seu-
lement une petite partie possède la 
citoyenneté. Peu importe que l’émir 
Tamim ben Hamad Al Thani ait des parts 
dans Total et puisse s’acheter une parcelle 
des Champs-Élysées de Paris et de la City 
de Londres. Ce qui est plus grave est le 
rôle qu’il a joué au cours des dernières 
années. Il a été à la remorque des États 
Unis et autres puissances occidentales 
dans la déstabilisation de tout le monde 
arabe, faisant tomber les gouvernements 
les uns après les autres pour établir par-
tout une forme d’islamisme jugé par ses 
maîtres plus acceptable ou plus gérable. 
On en connaît le coût humain.

AUX ANTIPODES :RAFAEL CORREA

Bien que nettement plus grand que le 
Qatar, l’Équateur, avec sa population 
de 15,5 millions de citoyens, demeure 
l’un des petits pays d’Amérique Latine. 
Après une histoire mouvementée et la 
rédaction de vingt constitutions en deux 
siècles, l’Équateur a, depuis décembre 
2006, un président qui en a fait l’icône 
d’une vision nouvelle de la société. Rafael 
Correa s’e"orce depuis son accession au 
pouvoir d’incarner dans son gouverne-
ment le primat des valeurs humaines. 
Catholique pratiquant, ayant étudié l’éco-
nomie à Louvain, il se réclame publique-
ment, dans certains discours, de la doc-

trine sociale de l’Église et de la théologie 
de la libération, tout en défendant la laï-
cité de l’État. 

L’HUMAIN, COMME SUJET ET FIN 

L’article 283 de la Constitution qu’il a fait 
voter en 2008, dit  : «  Le système écono-
mique est social et solidaire. Il reconnaît 
l’être humain comme sujet et "n...  » Dans 
cette optique, l’Équateur s’est retiré en 
juin dernier d’un accord commercial avec 
les États-Unis et a o"ert au géant nord-
américain une aide annuelle de 23 mil-
lions d’euros pour la formation dans le 
domaine des droits de l’homme...
Il y a des gestes symboliques, incarnant 
une utopie, qui ont plus de chance de 
changer le monde et d’en faire un lieu 
plus habitable par l’homme que n’ont les 
débordements de luxe et les gestes de 
puissances piétinant les peuples sur leur 
passage. 

Armand VEILLEUX, 
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Dans l’univers actuel de la mondialisation, deux petits pays sont les icônes de deux visions 
radicalement opposées de la société.

RELIGION DE L’ARGENT OU DE L’HOMME ?

Qatar et Équateur :
deux icônes


